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Communiqués principaux

Indices des prix des produits
industriels et des matières brutes
Mars 2005

Les prix à la sortie de l’usine des produits manufacturés
ont augmenté en mars pour un quatrième mois
consécutif, mais beaucoup plus lentement qu’en février.
Les prix des matières brutes ont, quant à eux, progressé
pour un troisième mois d’affilée, conséquence de la
plus forte augmentation des prix du pétrole brut depuis
décembre 2002.

100

105

110

115

J F M A M J J A S O N D J F M A M J J A S O N D J F M

IPPI sans les produits de pétrole et du charbon 

IPPI

Les prix des produits manufacturés continuent à 
augmenter

Indice                                                                      (1997=100)

2003 2004 2005

Les prix demandés par les fabricants, mesurés par
l’Indice des prix des produits industriels (IPPI), se sont
accrus de 0,3 % de février à mars. Les hausses de prix
des produits du pétrole, des fruits, des légumes, des
aliments pour animaux et des produits en caoutchouc,

Note aux lecteurs

L’Indice des prix des produits industriels (IPPI) reflète les
prix que les producteurs reçoivent au moment où les produits
franchissent les portes de l’usine. Il ne reflète pas ce que le
consommateur paie. Contrairement à l’Indice des prix à la
consommation, l’IPPI exclut les impôts indirects et tous les
coûts qui surviennent entre le moment où un produit sort de
l’usine et le moment où l’utilisateur final en prend possession,
ce qui comprend les coûts du transport, du commerce de gros
et du commerce de détail.

Les producteurs canadiens exportent de nombreux biens.
Ils indiquent souvent leurs prix en devises étrangères, en
particulier dans le cas des véhicules automobiles, de la pâte de
bois, du papier et des produits du bois. Les fluctuations du dollar
canadien par rapport à la devise américaine se répercutent par
conséquent sur l’IPPI.

L’Indice des prix des matières brutes (IPMB) est
représentatif des prix que paient les fabricants canadiens pour
les principales matières brutes. Un grand nombre de ces prix
sont fixés sur le marché mondial. Contrairement à l’IPPI, l’IPMB
comprend des biens qui ne sont pas produits au Canada.

en cuir et en matière plastique ont été les principaux
facteurs ayant contribué à la hausse mensuelle.

La variation sur 12 mois de l’IPPI a été de 2,1 %, soit
une augmentation moindre que celle de 2,5 % observée
en février.

L’Indice des prix des matières brutes (IPMB) a
monté de 6,2 % de février à mars, après avoir augmenté
de 3,0 % le mois précédent. Des hausses de prix des
combustibles minéraux, des animaux et des substances
animales, des métaux non ferreux, ainsi que des
substances végétales ont aussi été observées.

Comparativement à mars de l’an dernier, les
matières brutes ont coûté 14,0 % plus cher aux usines.
Ce taux de croissance était nettement supérieur à la
progression sur 12 mois de 11,7 % constatée en février.

En mars, l’IPPI (1997=100) s’est établi à 110,6,
en hausse par rapport au niveau révisé de 110,3 en
février. L’IPMB (1997=100) a atteint 143,7, en hausse
par rapport au niveau révisé de 135,3 en février.
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IPPI : La hausse mensuelle est principalement
attribuable aux hausses de prix des
produits du pétrole

D’un mois à l’autre, les prix des fabricants se sont
accrus de 0,3 %, après avoir monté de 1,2 % en février.

Les prix des produits du pétrole et du charbon ont
augmenté de 7,1 % par rapport à février, entraînés par la
progression continue des prix de l’essence et du mazout.
Si les prix des produits du pétrole et du charbon avaient
été exclus, l’IPPI aurait régressé de 0,3 % plutôt que
d’augmenter de 0,3 %.

Les prix des fruits, des légumes et des aliments
pour animaux (+0,9 %) ainsi que des produits en
caoutchouc, en cuir et en matière plastique (+0,4 %)
ont aussi contribué à l’augmentation observée en mars,
mais dans une mesure beaucoup moindre.

Les prix des véhicules automobiles et d’autre
matériel de transport et des produits électriques et
de communication ont reculé de 1,4 % et de 0,6 %
respectivement, surtout en raison du raffermissement
du dollar canadien. Les prix de la pâte de bois et des
produits du papier ont fléchi de 0,5 % en raison d’une
baisse de la demande de papier journal. Les prix du
bois d’oeuvre et des autres produits du bois ont chuté
de 0,4 %, les stocks de bois de construction de résineux
étant demeurés solides.

IPPI : Le pétrole et les métaux de première
transformation demeurent les principaux facteurs
de la variation sur 12 mois

Sur 12 mois, l’IPPI a crû de 2,1 % en mars. Les
prix des produits du pétrole et du charbon ont continué
d’exercer leur influence sur la variation sur 12 mois,
ayant progressé de 26,3 % par rapport à mars 2004. Si
les prix des produits du pétrole et du charbon avaient
été exclus, la progression de l’IPPI n’aurait été que
de 0,3 % plutôt que de 2,1 %.

Les prix des produits métalliques de première
transformation ont aussi eu un effet considérable sur la
progression, ayant augmenté de 8,7 % par rapport à
l’année précédente. L’acier de première transformation
et les produits du nickel ont été les principaux facteurs
de cette augmentation annuelle.

Les semi-produits métalliques ont progressé
de 7,5 %, sous l’effet, toujours, de l’accroissement des
prix de l’acier. Les prix des produits chimiques, des
produits en caoutchouc, en cuir et en matière plastique,
de la pâte de bois et des produits du papier, ainsi
que des produits minéraux non métalliques, ont aussi
contribué à la progression sur 12 mois de l’IPPI.

Ces hausses ont été partiellement effacées par la
diminution des prix des véhicules automobiles et d’autre
matériel de transport, qui ont reculé de 5,7 % par rapport
à l’année précédente. On a observé également des
baisses de prix sur 12 mois pour le bois d’oeuvre et les
autres produits du bois (-4,5 %), les fruits, les légumes et
les aliments pour animaux (-3,7 %), la viande, le poisson
et les produits laitiers (-2,0 %) et les produits électriques
et de communication (-1,7 %).

IPMB : Les prix du pétrole brut continuent de
faire monter le coût des matières brutes

D’un mois à l’autre, les prix des matières brutes ont
monté de 6,2 % en mars. Les prix des combustibles
minéraux ont crû de 10,5 % par rapport à février, les
prix du pétrole brut ayant progressé de 12,6 % à la
faveur de la forte demande continue et des incertitudes
de l’approvisionnement.

Les prix des animaux et des substances animales
ont augmenté de 2,9 %, conséquence d’augmentations
des prix du lait entier non transformé, du poisson,
des porcs d’abattage ainsi que des moutons et
des agneaux d’abattage. Les prix des métaux non
ferreux ont augmenté de 3,7 %, surtout en raison de
l’accroissement des prix du zinc et du plomb. Les prix
des substances végétales ont aussi progressé de 1,9 %,
entraînés par des hausses des prix du café, du maïs,
du canola et du blé.

Les prix des matières ferreuses ont fléchi de 2,6 %
par rapport à leur niveau du mois précédent, à la faveur
d’une baisse de 3,0 % des prix des déchets de fer
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et d’acier. Les prix des produits du bois ont régressé
de 0,1 % en raison d’une baisse des prix des billes et
des billots.

Sur 12 mois, le prix des matières brutes a progressé
de 14,0 % en mars. Les prix des combustibles
minéraux ont grimpé de 31,5 %, entraînés par une
augmentation de 39,5 % des prix du pétrole brut.
Sans les combustibles minéraux, l’IPMB aurait diminué
de 0,6 % plutôt que d’augmenter de 14,0 %.

Les prix des métaux non ferreux ont affiché une
hausse de 9,3 %, surtout en raison de l’augmentation
des prix du zinc, des concentrés radioactifs, du nickel,
du cuivre et du plomb. Les prix des animaux et des
substances animales étaient en hausse de 4,9 %
par rapport à mars de l’an dernier, conséquence
surtout d’augmentations des prix du lait entier non
transformé, du poisson et de la volaille. On a aussi
observé des hausses des prix des produits minéraux
non métalliques, qui ont monté de 8,4 % par rapport à
l’année précédente.

Ces hausses ont été partiellement effacées par
la diminution des prix des substances végétales, des
produits du bois ainsi que des matières ferreuses.

Impact du taux de change

De février à mars, la valeur du dollar canadien
a monté par rapport à la devise américaine, ayant
progressé de 1,9 %. Par conséquent, si l’effet du
taux de change avait été exclu, l’IPPI aurait progressé
de 0,8 %, comparativement à la hausse réelle de 0,3 %.

Sur 12 mois, le dollar canadien a augmenté
de 9,2 % par rapport à la devise américaine. Si
l’effet du taux de change avait été exclu, les prix à la
production auraient augmenté de 4,5 % de mars 2004 à
mars 2005 comparativement à leur augmentation réelle
de 2,1 %.

Les prix des produits semi-finis sont en hausse

Les prix des produits semi-finis ont augmenté
de 0,4 % par rapport à février. Les hausses de prix
des produits du pétrole, des fruits, des légumes et des
aliments pour animaux, des produits en caoutchouc, en
cuir et en matière plastique et des produits chimiques
ont été les principaux facteurs à l’origine de cette
augmentation.

Les baisses de prix des véhicules automobiles, de
la pâte de bois et des produits du papier, des produits
de bois de construction, des produits électriques et de
communication, de la viande, du poisson et des produits
laitiers ont épongé une partie de la hausse mensuelle.

Les producteurs de produits semi-finis ont touché
4,2 % de plus pour leurs produits en mars 2005 qu’en

mars 2004. Les hausses de prix des produits du pétrole,
des produits métalliques de première transformation,
des produits chimiques, des semi-produits métalliques,
de la pâte de bois et des produits du papier ainsi que
des produits en caoutchouc, en cuir et en matière
plastique ont été les principaux facteurs à l’origine de
l’augmentation annuelle.

Ces hausses ont été partiellement effacées par les
baisses de prix des produits de bois de construction, des
fruits, des légumes et des aliments pour animaux, des
véhicules automobiles, de la viande, du poisson et des
produits laitiers ainsi que des produits électriques et de
communication.

Les prix des produits finis régressent

D’un mois à l’autre, les prix des produits finis étaient
en légère baisse de 0,1 % par rapport à février. Les
hausses de prix des produits du pétrole, des fruits,
des légumes et des aliments pour animaux et des
boissons ont été neutralisées par les baisses de prix
des véhicules automobiles, des produits électriques et
de communication, des machines et du matériel et des
produits de bois de construction.

Comparativement à mars 2004, les prix des produits
finis étaient en baisse de 1,0 %. Les diminutions de
prix des véhicules automobiles, des produits électriques
et de communication, de la viande, du poisson et des
produits laitiers, des produits de bois de construction
et des machines et du matériel ont été les principaux
facteurs ayant contribué au recul annuel.

Les hausses de prix des produits du pétrole, des
fruits, des légumes et des aliments pour animaux,
des produits chimiques, des meubles et des articles
d’ameublement, des produits en caoutchouc, en cuir
et en matière plastique, des produits chimiques et des
produits du tabac ont épongé une partie de la diminution
annuelle.

Données stockées dans CANSIM : tableaux 329-0038
à 329-0049 et 330-0006.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéros d’enquête, y compris ceux des enquêtes
connexes, 2306 et 2318.

Le numéro de mars 2005 de la publication Indices
des prix de l’industrie (62-011-XIF, 19 $ / 175 $;
62-011-XPF, 24 $ / 233 $) paraîtra en mai.

Les données d’avril 2005 sur les indices des prix
des produits industriels et des matières brutes seront
diffusées le 30 mai.
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Pour plus de renseignements ou pour en
savoir davantage sur les concepts, les méthodes
et la qualité des données, communiquez avec
les Services à la clientèle au (613) 951-9606

(infounit@statcan.ca) ou avec Danielle Gouin au
(613) 951-3375 (danielle.gouin@statcan.ca), Division
des prix. Télécopieur : (613) 951-1539.

Indices des prix des produits industriels
(1997=100)

Importance
relative

Mars
2004

Février
2005r

Mars
2005p

Mars
2004

à
mars
2005

Février
à

mars
2005

var. en %

Indices des prix des produits industriels (IPPI) 100,00 108,3 110,3 110,6 2,1 0,3

IPPI sans les produits de pétrole et du charbon 94,32 106,2 106,8 106,5 0,3 -0,3

Agrégations par produits
Viande, poisson et produits laitiers 5,78 110,3 108,3 108,1 -2,0 -0,2
Fruits, légumes, aliments pour animaux et autres

produits alimentaires 5,99 106,5 101,7 102,6 -3,7 0,9
Boissons 1,57 120,0 120,8 121,1 0,9 0,2
Tabac et produits du tabac 0,63 167,0 170,1 170,1 1,9 0,0
Produits en caoutchouc, en cuir et en matière

plastique 3,30 106,2 111,4 111,9 5,4 0,4
Produits textiles 1,58 98,6 99,0 98,9 0,3 -0,1
Produits en tricot et vêtements 1,51 104,4 104,2 104,2 -0,2 0,0
Bois d’oeuvre et autres produits du bois 6,30 102,4 98,2 97,8 -4,5 -0,4
Meubles et articles d’ameublement 1,59 110,8 114,1 114,1 3,0 0,0
Pâte de bois et produits de papier 7,23 102,4 104,9 104,4 2,0 -0,5
Impression et édition 1,70 113,0 115,4 115,2 1,9 -0,2
Produits métalliques de première transformation 7,80 109,8 119,4 119,4 8,7 0,0
Semi-produits métalliques 4,11 112,8 121,3 121,3 7,5 0,0
Machines et matériel 5,48 105,7 106,4 106,2 0,5 -0,2
Véhicules automobiles et autre matériel de

transport 22,16 102,5 98,1 96,7 -5,7 -1,4
Produits électriques et de communication 5,77 95,1 94,1 93,5 -1,7 -0,6
Produits minéraux non métalliques 1,98 110,9 114,1 114,2 3,0 0,1
Produits du pétrole et du charbon1 5,68 147,4 173,7 186,1 26,3 7,1
Produits chimiques 7,07 110,9 117,7 117,7 6,1 0,0
Divers produits manufacturés 2,40 108,7 111,0 110,8 1,9 -0,2
Divers produits non manufacturés 0,38 120,1 135,6 137,2 14,2 1,2

Produits semi-finis2 60,14 107,9 111,9 112,4 4,2 0,4
Produits semi-finis de première étape3 7,71 114,4 122,7 123,2 7,7 0,4
Produits semi-finis de deuxième étape4 52,43 106,9 110,2 110,8 3,6 0,5

Produits finis5 39,86 108,9 107,9 107,8 -1,0 -0,1
Aliments de consommation et aliments pour

animaux 8,50 111,8 112,0 112,2 0,4 0,2
Matériel capitalisé 11,73 105,0 102,9 102,0 -2,9 -0,9
Tous les autres produits finis 19,63 110,1 109,1 109,5 -0,5 0,4

r Données révisées.
p Données provisoires.
1. L’indice du mois courant est estimé.
2. Les produits semi-finis sont des produits qui servent principalement à la production d’autres biens.
3. Les produits semi-finis de première étape servent le plus souvent à produire d’autres produits semi-finis.
4. Les produits semi-finis de deuxième étape sont utilisés le plus souvent pour produire des produits finals.
5. Les produits finis sont le plus souvent utilisés pour la consommation immédiate ou les investissements.
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Indices des prix des matières brutes
(1997=100)

Importance
relative

Mars
2004

Février
2005r

Mars
2005p

Mars
2004

à
mars
2005

Février
à

mars
2005

var. en %

Indice des prix des matières brutes (IPMB) 100,00 126,0 135,3 143,7 14,0 6,2
Combustibles minéraux 35,16 181,7 216,3 239,0 31,5 10,5
Substances végétales 10,28 96,0 80,3 81,8 -14,8 1,9
Animaux et substances animales 20,30 102,3 104,3 107,3 4,9 2,9
Bois 15,60 83,6 77,4 77,3 -7,5 -0,1
Matières ferreuses 3,36 130,9 116,1 113,1 -13,6 -2,6
Métaux non ferreux 12,93 107,6 113,4 117,6 9,3 3,7
Minéraux non métalliques 2,38 119,2 129,2 129,2 8,4 0,0
IPMB sans les combustibles minéraux 64,84 100,3 97,8 99,7 -0,6 1,9

r Données révisées.
p Données provisoires.
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Perspectives du monde
des affaires : industries
manufacturières
Avril 2005

Malgré les inquiétudes suscitées par l’accroissement
des stocks de produits finis et la diminution des
commandes en carnet, les fabricants prévoyaient
maintenir la production au même niveau au cours des
trois prochains mois.
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L’enquête à participation volontaire, à laquelle ont
pris part près de 4 000 fabricants au cours des deux
premières semaines d’avril, cherchait à connaître les
opinions des fabricants sur les obstacles à la production,
sur les niveaux des stocks de produits finis, sur les
niveaux de nouvelles commandes et de commandes en
carnet, ainsi que sur les perspectives de production et
d’emploi pour les trois prochains mois.

Peu de changement dans les perspectives
de production des fabricants

En avril, la proportion de fabricants ayant affirmé
qu’ils allaient accroître leur production au cours des
trois prochains mois était de 18 %, ce qui représente
un gain de 5 points par rapport à l’enquête de janvier.
Parallèlement, le pourcentage de fabricants ayant
affirmé qu’ils réduiraient leur production durant le
deuxième trimestre a augmenté de 4 points pour se
fixer à 17 %. Ainsi, le bilan des opinions s’est établi

Note aux lecteurs

L’Enquête sur les perspectives du monde des affaires est
menée en janvier, en avril, en juillet et en octobre. La majorité
des réponses sont recueillies au cours des deux premières
semaines de ces mois. Les résultats sont fondés sur les
réponses obtenues de quelque 4 000 fabricants et pondérés
selon la valeur des livraisons ou selon le nombre de salariés des
fabricants. Par conséquent, les réponses des grands fabricants
ont une incidence plus forte sur les résultats que celles des
petits.

Les données qui figurent dans le présent communiqué sont
désaisonnalisées, à l’exception de celles qui portent sur les
obstacles à la production.

à +1, soit une amélioration de 1 point par rapport
au bilan de janvier. Le bilan actuel est de 9 points
inférieur à celui de l’enquête d’avril 2004. Ce bilan
positif est attribuable principalement aux fabricants de
produits informatiques et électroniques ainsi qu’à ceux
du secteur des machines et des métaux de première
transformation. Globalement, 12 des 21 industries
manufacturières ont contribué à la hausse.

Le bilan des opinions a été déterminé en soustrayant
la proportion de fabricants qui ont déclaré que leur
production diminuerait au cours des trois prochains
mois de la proportion de ceux qui ont affirmé que la
production augmenterait.

Le degré de satisfaction au sujet du niveau des
commandes reçues continue de diminuer

Après être demeuré positif tout au long de 2004,
le bilan des opinions concernant le niveau actuel des
commandes reçues a régressé de 4 points pour s’établir
à -5 en avril. La proportion de fabricants ayant déclaré
que le niveau des commandes reçues accusait une
baisse était de 23 % en avril, soit un bond de 7 points par
rapport à janvier. Ce bilan négatif était principalement
attribuable aux fabricants des secteurs du matériel de
transport, des produits du bois et du papier.

Les fabricants sont davantage préoccupés par
la baisse des commandes en carnet

Étant donné que 34 % des fabricants ont déclaré
que le niveau actuel des commandes en carnet était
inférieur à la normale et que 12 % ont dit qu’il était
supérieur, le bilan des opinions au sujet du niveau
actuel des commandes en carnet se situait à -22. Ce
résultat représentait un repli de 7 points par rapport
aux résultats de l’enquête de janvier. Le bilan des
opinions a affiché une baisse cumulative de 21 points
dans les deux dernières enquêtes. Cette réduction
nous rapproche du niveau affiché dans l’enquête de
juillet 2003 (-24). La baisse additionnelle du bilan des
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opinions concernant les commandes en carnet était
principalement attribuable aux fabricants du secteur
du matériel de transport. Selon l’Enquête mensuelle
sur les industries manufacturières de février, les
commandes en carnet ont reculé de 0,5 % pour se
chiffrer à 38,1 milliards de dollars, ce qui représentait le
deuxième niveau le plus élevé en presque deux ans.

Les fabricants sont plus inquiets à propos
des stocks de produits finis

En avril, 65 % des fabricants ont indiqué que le
niveau actuel des stocks de produits finis était à peu
près adéquat, en baisse de 9 points par rapport à
janvier. Environ 29 % d’entre eux ont affirmé que le
niveau des stocks était trop élevé, tandis que 6 % ont dit
que le niveau était trop bas. Le bilan des opinions s’est
donc fixé à -23, ce qui représente un repli de 9 points par
rapport à l’enquête de janvier. Il s’agissait de la troisième
baisse consécutive du bilan des opinions concernant
les stocks de produits finis depuis juillet 2004 (-8). Selon
l’Enquête mensuelle sur les industries manufacturières
de février, la valeur des stocks de produits finis se
chiffrait à presque 22,2 milliards de dollars, en hausse
de 9,5 % par rapport au niveau d’il y a un an.
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Les perspectives d’emploi des fabricants
sont légèrement positives

En avril, le bilan des opinions au sujet des
perspectives d’emploi pour les trois mois à venir a
augmenté de 5 points pour se fixer à +3. Ainsi, 84 %
des fabricants ont déclaré qu’ils allaient maintenir ou
accroître leurs effectifs, tandis que 16 % ont indiqué
qu’ils prévoyaient les réduire au deuxième trimestre.
D’après l’Enquête sur la population active de mars, les
perspectives d’emploi dans le secteur manufacturier
étaient évaluées à 2,27 millions, un niveau pratiquement
identique à celui du mois de février. Le nombre moyen
d’employés au premier trimestre était de 0,5 % inférieur
à la moyenne des trois derniers mois de 2004.

Les fabricants rapportent plus d’obstacles
à la production

La proportion de fabricants ayant déclaré qu’il n’y
avait pas d’obstacle à la production a chuté de 15 points
en avril pour s’établir à 71 %. Après avoir affiché
un sommet de 8 % dans les enquêtes d’avril et de
juillet 2004, la proportion de fabricants ayant déclaré
des pénuries de matières premières est passée de 4 %
en janvier à 5 % en avril. La proportion de fabricants qui
ont fait état d’une pénurie de main-d’oeuvre qualifiée
s’est accrue de 2 points par rapport à janvier pour se
situer à 7 %. De l’autre côté, ceux qui ont déclaré
avoir une pénurie de main-d’oeuvre non qualifiée ont
augmenté de 1 point pour se fixer à 2 %. La proportion
de fabricants ayant signalé d’autres obstacles à la
production a monté de 10 points en avril pour se chiffrer
à 12 %. Cette hausse considérable était principalement
concentrée dans le secteur du matériel de transport où
les fabricants ont signalé des stocks excédentaires de
produits finis et des niveaux inférieurs de commandes.
Autrement, les commentaires dans cette catégorie
avaient trait aux obstacles découlant de la valeur
élevée du dollar canadien et du faible prix des produits
importés.

Données stockées dans CANSIM : tableaux 302-0007
et 302-0008.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéro d’enquête 2152.

Les données de juillet 2005 de l’Enquête sur les
perspectives du monde des affaires seront publiées
le 29 juillet.

Pour obtenir des données ou des renseignements
généraux, communiquez avec l’agent de diffusion
au (613) 951-9497 ou composez sans frais
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le 1 866 873-8789 (manufact@statcan.ca).
Télécopieur : (613) 951-9499. Pour en savoir
davantage sur les concepts, les méthodes et la qualité

des données, communiquez avec Claude Robillard au
(613) 951-3507 (claude.robillard@statcan.ca), Division
de la fabrication, de la construction et de l’énergie.

Perspectives du monde des affaires, industries manufacturières canadiennes
Avril

2004
Juillet
2004

Octobre
2004

Janvier
2005

Avril
2005

données désaisonnalisées

Le volume de la production pour les trois
prochains mois, comparativement au
volume des trois derniers mois est :

Quasi le même (%) 60 63 69 73 65
Accru (%) 25 24 21 13 18
Moindre (%) 15 13 10 13 17
Bilan des opinions 10 11 11 0 1

Le niveau des commandes reçues est :
Quasi le même (%) 59 69 77 69 59
À la hausse (%) 21 19 18 15 18
À la baisse (%) 20 11 5 16 23
Bilan des opinions 1 8 13 -1 -5

Le niveau actuel des commandes en carnet
est :

Quasi normal (%) 72 62 65 63 54
Plus que normal (%) 14 20 17 11 12
Moins que normal (%) 14 18 18 26 34
Bilan des opinions 0 2 -1 -15 -22

Les stocks de produits finis en main sont :
Quasi normaux (%) 74 80 78 74 65
Trop bas (%) 9 6 5 6 6
Trop haut1(%) 17 14 17 20 29
Bilan des opinions -8 -8 -12 -14 -23

Au cours des trois prochains mois, l’emploi :
Changera peu (%) 71 72 73 71 65
Augmentera (%) 14 17 17 13 19
Diminuera (%) 14 11 10 15 16
Bilan des opinions 0 6 7 -2 3

données non désaisonnalisées

%

Obstacles à la production :
Pénurie de capital de roulement 3 3 2 2 3
Pénurie de main-d’oeuvre qualifiée 5 7 7 5 7
Pénurie de main-d’oeuvre non qualifiée 2 2 3 1 2
Pénurie de matières brutes 8 8 5 4 5
Autres difficultés 3 2 3 2 12
Pas de difficultés 80 78 80 86 71

1. Tendance saisonnière non apparente.
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Perspectives du monde des affaires : industries manufacturières : bilan des opinions du
volume de la production pour certaines industries

Avril
2004

Juillet
2004

Octobre
2004

Janvier
2005

Avril
2005

Grands groupes d’industries données désaisonnalisées

Biens non durables 7 12 8 4 5
Aliments 1 11 21 5 30
Produits chimiques 30 3 9 6 6
Produits du pétrole et du charbon 16 25 -2 21 22
Papier 4 4 7 6 6
Produits en caoutchouc et en plastique 8 10 19 10 11

Biens durables 11 10 14 -2 -3
Matériel de transport 17 12 6 0 -7
Première transformation des métaux -10 8 4 -12 10
Produits en bois 14 10 8 -2 -9
Fabrication de produits métalliques 7 17 10 14 4
Machines 27 27 17 13 12
Produits informatiques et électroniques 6 14 32 5 26

10 Statistique Canada - No de Cat. 11-001-XIF



Le Quotidien, le 28 avril 2005

Autres communiqués

Étude : Production de fruits et légumes
biologiques
2000 à 2003

Une nouvelle étude révèle que l’industrie canadienne
des fruits et des légumes biologiques est en expansion,
mais que cette expansion est très lente et que les ventes
représentent toujours un marché à créneaux dans la
plupart des régions du Canada.

Selon les médias et d’autres sources de
renseignements, l’intérêt et la demande des
consommateurs pour les produits biologiques
continuent d’augmenter. Toutefois, l’étude révèle
qu’il est clair que le nouveau marché pour les produits
biologiques est beaucoup plus complexe qu’il en a l’air
de prime abord.

Il est également évident que les nouveaux
producteurs ne devraient pas s’attendre à obtenir
systématiquement un prix plus élevé pour leurs fruits
et leurs légumes biologiques à moins de produire des
produits de qualité supérieure et de les vendre dans un
marché favorable.

Comme dans le cas de la plupart des entreprises,
les producteurs qui ont un plan de production et qui
connaissent bien leur marché cible ont le plus de
chances d’obtenir la bonification pour les produits
biologiques constatée sur le marché.

Cette étude remet en question la perception selon
laquelle les agriculteurs reçoivent un prix supérieur
pour les produits biologiques. Elle ne porte que sur
les producteurs biologiques qui vendent toute leur
production de fruits et de légumes frais directement au
consommateur ou, pour l’analyse des revenus bruts,
sur le marché général des produits frais.

Statistique Canada a commencé à étudier
l’importance de l’industrie de production d’aliments
biologiques en 2000. Cette étude permet de comparer
les taux de participation, les emplacements de
production, les taux d’expansion et les revenus des
producteurs de fruits et légumes biologiques et des
producteurs conventionnels, de 2000 à 2003.

En 2000, environ 640 agriculteurs au Canada
déclaraient utiliser des méthodes de production
biologiques. Ce nombre était passé à 660 en 2003.

L’étude démontre que certaines cultures biologiques
génèrent un revenu brut à l’acre supérieur à celui obtenu
par les cultures conventionnelles. Un examen du prix
de vente direct révèle que, dans le cas de presque tous
les produits cultivés, les produits biologiques obtiennent
une bonification. Cette situation est probablement
attribuable en partie au fait que le consommateur
estime acheter un produit bon pour la santé et meilleur
au goût.

Par exemple, de 2001 à 2003, le prix moyen des
pommes de culture biologique en Colombie-Britannique
se situait à 30 cents la livre, comparativement
à 21 cents dans le cas des pommes de culture non
biologique. En Ontario, le prix à la livre des pommes
de culture biologique a atteint en moyenne 36 cents,
comparativement à 27 cents dans le cas des pommes
de culture non biologique.

En outre, l’étude permet de constater qu’en raison
de la relation entre les prix et le rendement, l’agriculteur
doit choisir ce qu’il veut cultiver s’il souhaite obtenir
un revenu brut à l’acre plus élevé que celui obtenu
par les méthodes conventionnelles. Environ la moitié
des produits cultivés à l’aide de méthodes biologiques
génère un revenu brut à l’acre supérieur à celui des
produits cultivés au moyen des méthodes habituelles.

Du point de vue de l’agriculture, on observe que la
plupart des cultures biologiques ont un rendement plus
faible. Les agriculteurs doivent faire des expériences
pour déterminer ce qu’une culture particulière exige
sans l’utilisation de produits chimiques. L’assimilation
des éléments fertilisants et le pourcentage de rétention
d’eau du sol peuvent varier en fonction de ce que
l’agriculteur fait et du moment où il choisit de le faire.

Le bulletin Regards sur l’industrie agroalimentaire et
la communauté agricole d’avril 2005, intitulé «Marché à
créneaux ou industrie en expansion? La production de
fruits et légumes biologiques au Canada» (21-004-XIF,
gratuit), est maintenant accessible en ligne. À la page
Nos produits et services, sous Parcourir les publications
Internet, choisissez Gratuites, puis Agriculture.

Pour plus de renseignements, ou pour en savoir
davantage sur les concepts, les méthodes et la qualité
des données, communiquez avec Mike Trant au
(613) 951-2859 (mike.trant@statcan.ca), Division de
l’agriculture.
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Emploi, rémunération et heures de travail
Février 2005 (données provisoires)

La rémunération hebdomadaire moyenne pour les
salariés inscrits sur les listes de paie a augmenté
de 3,89 $ pour s’établir à 713,00 $ en février (donnée
désaisonnalisée).

Cette nouvelle estimation représente une
augmentation de 10,97 $ (+1,6 %) par rapport à
février 2004. Les industries ayant affiché les plus
importants taux de croissance d’une année à l’autre
étaient celles de l’hébergement et des services de
restauration (+6,2 %), de l’extraction minière de pétrole
et de gaz (+6,0 %) et du commerce de détail (+3,9 %).
Par ailleurs, depuis février 2004, la croissance de la
rémunération hebdomadaire moyenne a été ralentie
par des augmentations plus faibles que la moyenne
dans les services d’enseignement (+0,1 %) et dans les
finances et les assurances (+1,1 %).

Le nombre total de salariés inscrits sur les listes
de paie a augmenté (+22 300 emplois) en février, alors
qu’en janvier la hausse du nombre de salariés était très
faible (+1 400). Les industries qui ont enregistré les
hausses les plus importantes en février étaient celles
des services d’enseignement (+4 000), du commerce de
gros (+3 600) et de l’administration publique (+3 500).
À l’échelon provincial, l’Ontario est venue en tête de

la hausse d’emploi (+8 800). Par ailleurs, l’emploi au
Québec a diminué (-12 000).

Données stockées dans CANSIM : tableaux 281-0023
à 281-0046.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéro d’enquête 2612.

Des données détaillées par secteur, des
données selon la taille de l’entreprise fondée sur
l’emploi, ainsi que d’autres indicateurs du marché
du travail sont aussi offerts dans les tableaux de la
publication mensuelle Emploi, gains et durée du travail
(72-002-XIB, 26 $ / 257 $) qui paraîtra sous peu.

Les données de mars 2005 sur l’emploi, la
rémunération et les heures de travail seront diffusées
le 26 mai.

Pour obtenir des données ou des renseignements
généraux, communiquez avec les Services à la
clientèle au (613) 951-4090 ou composez sans frais
le 1 866 873-8788 (travail@statcan.ca). Pour en savoir
davantage sur les concepts, les méthodes et la qualité
des données, communiquez avec Gilles Groleau au
(613) 951-4091, Division de la statistique du travail.
Télécopieur : (613) 951-2869.
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Rémunération hebdomadaire moyenne pour l’ensemble des salariés
Groupe industriel (Système de classification des
industries de l’Amérique du Nord)

Février
2004

Janvier
2005r

Février
2005p

Janvier
à

février
2005

Février
2004

à
février

2005
données désaisonnalisées

en dollars var. en %

Ensemble des industries 702,03 709,11 713,00 0,5 1,6
Foresterie, exploitation forestière et soutien 881,96 880,99 887,36 0,7 0,6
Extraction minière, de pétrole et de gaz 1 230,58 1 294,61 1 304,80 0,8 6,0
Services publics 1 074,43 1 059,57 1 058,03 -0,1 -1,5
Construction 836,34 856,71 866,84 1,2 3,6
Fabrication 856,58 859,53 870,16 1,2 1,6
Commerce de gros 799,06 801,47 811,27 1,2 1,5
Commerce de détail 444,42 457,98 461,78 0,8 3,9
Transport et entreposage 754,96 762,80 765,17 0,3 1,4
Industrie de l’information et industrie culturelle 832,96 843,43 850,68 0,9 2,1
Finance et assurances 897,30 906,59 906,82 0,0 1,1
Services immobiliers, de location et de location

à bail 626,45 628,12 642,71 2,3 2,6
Services professionnels, scientifiques et

techniques 931,14 938,22 943,55 0,6 1,3
Gestion de sociétés et d’entreprises 872,45 866,77 880,19 1,5 0,9
Services administratifs, de soutien, de gestion

des déchets et d’assainissement 547,09 558,15 566,92 1,6 3,6
Services d’enseignement 782,92 789,46 783,74 -0,7 0,1
Soins de santé et assistance sociale 633,14 635,35 638,68 0,5 0,9
Arts, spectacles et loisirs 417,13 409,85 420,88 2,7 0,9
Hébergement et services de restauration 278,55 285,42 295,73 3,6 6,2
Autres services, sauf les services

d’administrations publiques 535,03 548,66 555,24 1,2 3,8
Administrations publiques 876,09 884,41 887,30 0,3 1,3

Provinces et territoires
Terre-Neuve-et-Labrador 641,32 644,50 646,12 0,3 0,7
Île-du-Prince-Édouard 554,88 562,99 562,33 -0,1 1,3
Nouvelle-Écosse 604,05 626,88 633,96 1,1 5,0
Nouveau-Brunswick 635,18 648,04 656,34 1,3 3,3
Québec 665,36 665,04 673,52 1,3 1,2
Ontario 745,94 748,00 752,78 0,6 0,9
Manitoba 630,67 646,78 655,88 1,4 4,0
Saskatchewan 638,33 659,42 656,68 -0,4 2,9
Alberta 725,28 751,40 759,23 1,0 4,7
Colombie-Britannique 693,30 694,03 692,89 -0,2 -0,1
Yukon 793,30 807,19 802,40 -0,6 1,1
Territoires du Nord-Ouest1 925,60 933,94 956,11 2,4 3,3
Nunavut1 768,18 797,94 793,67 -0,5 3,3

r Données révisées.
p Données provisoires.
1. Données non désaisonnalisées
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Nombre de salariés
Groupe industriel (Système de classification des
industries de l’Amérique du Nord)

Décembre
2004

Janvier
2005r

Février
2005p

Décembre
2004

à
janvier

2005

Janvier
à

février
2005

données désaisonnalisées

en milliers var. en %

Ensemble des industries 13 621,3 13 622,7 13 645,0 0,0 0,2
Foresterie, exploitation forestière et soutien 51,7 48,3 48,8 -6,6 1,0
Extraction minière, de pétrole et de gaz 161,1 159,6 160,6 -0,9 0,6
Services publics 122,1 121,4 121,1 -0,6 -0,2
Construction 677,2 673,1 673,1 -0,6 0,0
Fabrication 1 988,6 1 977,8 1 974,7 -0,5 -0,2
Commerce de gros 739,9 742,7 746,3 0,4 0,5
Commerce de détail 1 678,4 1 683,4 1 683,0 0,3 0,0
Transport et entreposage 622,2 622,0 622,0 0,0 0,0
Industrie de l’information et industrie culturelle 344,4 345,5 346,2 0,3 0,2
Finance et assurances 576,5 579,6 580,7 0,5 0,2
Services immobiliers, de location et de location

à bail 239,1 242,6 243,9 1,5 0,5
Services professionnels, scientifiques et

techniques 661,1 661,8 658,7 0,1 -0,5
Gestion de sociétés et d’entreprises 91,5 91,3 92,2 -0,2 1,0
Services administratifs, de soutien, de gestion des

déchets et d’assainissement 639,7 637,9 638,8 -0,3 0,1
Services d’enseignement 986,1 984,3 988,3 -0,2 0,4
Soins de santé et assistance sociale 1 381,8 1 377,8 1 380,4 -0,3 0,2
Arts, spectacles et loisirs 245,3 244,1 244,7 -0,5 0,2
Hébergement et services de restauration 948,1 949,7 951,0 0,2 0,1
Autres services, sauf les services

d’administrations publiques 509,4 508,0 510,0 -0,3 0,4
Administrations publiques 774,1 771,3 774,8 -0,4 0,5

Provinces et territoires
Terre-Neuve-et-Labrador 190,1 186,1 185,5 -2,1 -0,3
Île-du-Prince-Édouard 64,5 63,5 63,9 -1,6 0,6
Nouvelle-Écosse 379,4 375,9 378,0 -0,9 0,6
Nouveau-Brunswick 296,8 293,6 293,8 -1,1 0,1
Québec 3 195,9 3 203,5 3 191,5 0,2 -0,4
Ontario 5 304,7 5 312,3 5 321,1 0,1 0,2
Manitoba 532,2 523,0 530,0 -1,7 1,3
Saskatchewan 406,6 405,1 408,1 -0,4 0,7
Alberta 1 510,3 1 512,8 1 520,4 0,2 0,5
Colombie-Britannique 1 698,8 1 693,4 1 698,1 -0,3 0,3
Yukon 16,0 16,1 16,2 0,6 0,6
Territoires du Nord-Ouest1 22,0 21,7 22,2 -1,4 2,3
Nunavut1 12,0 11,5 11,8 -4,2 2,6

r Données révisées.
p Données provisoires.
1. Données non désaisonnalisées.

Stocks de porcs
Premier trimestre de 2005

Les stocks des producteurs ont légèrement augmenté
au premier trimestre de 2005, les exportations
étant demeurées constantes. Au 1er avril 2005,
les agriculteurs comptaient 14,7 millions de porcs dans
leur ferme, soit un nombre légèrement supérieur à celui
du 1er janvier 2005 et qui n’excèdait que de 0,8 % celui
du 1er avril 2004.

Les exportations de porcs ont augmenté rapidement
depuis la fermeture de la frontière aux bovins du Canada
en mai 2003. Les exportations en 2004 ont atteint un
niveau record de 8,5 millions de porcs, en hausse
de 14,4 % par rapport à 2003 et une augmentation
impressionnante de 48,3 % par rapport à 2002. Ces
exportations comportaient un bon nombre de jeunes
porcs destinés à l’engraissement aux États-Unis.
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Au premier trimestre de 2005, les exportations sont
demeurées florissantes, ce qui a permis d’enregistrer à
cet égard environ 2,1 millions de porcs. Il s’agit d’un total
inférieur de 6,3 % à celui du même trimestre en 2004.

Le prix des porcs, qui avait fléchi en 2002 et en 2003,
a rebondi en 2004. La forte demande aux États-Unis a
entraîné la montée des prix. Malgré l’imposition de droits
antidumping par les États-Unis en octobre 2004, les prix
au premier trimestre étaient de 12,7 % supérieurs à ceux
du même trimestre l’an dernier. En mars 2005, les droits
ont été abaissés à 10,6 %, puis ils ont été abolis à la
suite de la décision négative prise par la Commission
du commerce international le 6 avril 2005.

Tel que démontré par divers indicateurs, l’efficacité
de l’élevage de porcs au Canada demeure croissante.
Le rendement moyen pour chaque truie au Canada a
augmenté, étant passé de 15,0 porcs il y a une décennie
à 19,8 porcs actuellement. De plus, le nombre de porcs
réchappés à défaut pour chaque truie ayant mis bas
se situe maintenant à 9,4 porcs, en hausse par rapport
aux 8,8 porcs d’il y a une décennie.

Parallèlement, le nombre de jours relatifs à la
mise en marché a chuté, étant passé d’une moyenne
de 196 jours il y a dix ans à seulement 140 jours. Cette
situation était attribuable en partie à la mise en marché
de porcs plus jeunes à destination des États-Unis et qui
sont engraissés au sud de la frontière. De plus, il n’est
pas surprenant de constater l’élargissement des fermes

porcines, lesquelles ont crû de 250 % au cours de la
dernière décennie. Une ferme compte actuellement en
moyenne 1 100 porcs en stock.

La force des prix des porcs, la faiblesse du coût
des aliments, l’efficacité de l’élevage et le niveau record
des exportations ont comporté une incidence bénéfique
sur les ressources financières des producteurs. Les
recettes monétaires agricoles relatives à l’élevage de
porcs ont atteint 4,2 milliards de dollars en 2004, en
hausse de 25 % par rapport à l’année précédente.

Données stockées dans CANSIM : tableau 003-0004.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéro d’enquête 3460.

Le rapport Statistiques de porcs, vol. 4,
no 2 (23-010-XIF, gratuit) est maintenant accessible
en ligne. À la page Nos produits et services, sous
Parcourir les publications Internet, choisissez Gratuites,
puis Agriculture.

Pour obtenir des renseignements généraux,
communiquez avec le Service à la clientèle en
composant sans frais le 1 800 465-1991. Pour en savoir
davantage sur les concepts, les méthodes et la qualité
des données, communiquez avec Robert Plourde au
(613) 951-8716 (robert.plourde@statcan.ca), Division
de l’agriculture.

Stocks de porcs
Au 1er avril 2005

Reproduction Porcs à l’engraissement Total des porcs
2005 2004 à 2005 2005 2004 à 2005 2005 2004 à 2005 2005 2004 à 2005

moins de 20 kilogrammes 20 kilogrammes et plus

en milliers
de têtes var. en %

en milliers
de têtes var. en %

en milliers
de têtes var. en %

en milliers
de têtes var. en %

Canada 1 645 1,0 4 536 1,8 8 499 0,3 14 680 0,8

Atlantique 34 -1,2 104 -4,5 217 -2,6 354 -3,0
Québec 423 0,0 1 289 4,0 2 553 -0,2 4 265 1,1
Ontario 436 -2,0 1 146 -1,6 2 013 -1,8 3 594 -1,8
Est 893 -1,0 2 538 1,0 4 782 -1,0 8 213 -0,4

Manitoba 376 3,7 1 020 4,0 1 515 1,2 2 910 2,5
Saskatchewan 133 2,4 335 6,0 890 7,3 1 358 6,5
Alberta 221 3,3 592 -1,2 1 212 -0,4 2 025 -0,2
Colombie-Britannique 23 6,1 51 4,7 100 2,1 174 3,4
Ouest 752 3,4 1 998 2,7 3 717 2,1 6 467 2,4

Note: Les totaux peuvent ne pas correspondre en raison de l’arrondissement des données.
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Stocks de viandes froides et congelées
Avril 2005

Au premier jour ouvrable d’avril 2005, 92 556 tonnes
métriques de viande rouge froide et congelée reposaient
dans les entrepôts frigorifiques, en hausse de 1 %
comparativement aux 91 717 tonnes de mars et de 6 %
par rapport aux 87 113 d’avril 2004. Les stocks
de viande de volaille congelée au 1er avril étaient
de 52 598 tonnes métriques, en hausse de 4 % par
rapport au 1er avril 2004.

Données stockées dans CANSIM : tableaux 003-0005
et 003-0041.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéro d’enquête 3423.

Le numéro d’avril 2005 de Stocks de viandes
froides et congelées (23-009-XIF, gratuit) est maintenant
accessible en ligne. À la page Nos produits et services,
sous Parcourir les publications Internet, choisissez
Gratuites, puis Agriculture.

Pour obtenir des données ou des renseignements
généraux, composez sans frais le 1 800 465-1991.
Pour en savoir davantage sur les concepts, les
méthodes et la qualité des données, communiquez
avec Barbara McLaughlin au (902) 893-7251
(barbara.mclaughlin@statcan.ca), Division de
l’agriculture.

Pétrole brut et gaz naturel
Février 2005 (données provisoires)

En février 2005, la production de pétrole brut a
baissé de 12,0 %, soit la troisième baisse mensuelle
consécutive par rapport à l’année précédente.
Cette diminution a été attribuable à la baisse de
production de pétrole synthétique en Alberta et à un
déclin de production à Terre-Neuve-et-Labrador. Les
exportations de pétrole brut, qui représentaient 58,7 %
de la production totale, ont diminué de 11,7 %
comparativement à février 2004.

La production cumulative de pétrole brut a diminué
de 7,5 % par rapport à la même période en 2004 et les
exportations ont aussi fléchi (-7,9 %).

La production de gaz naturel marchand s’est repliée
de 2,8 % comparativement à février 2004 et les ventes
intérieures, de 6,0 %.

La production cumulative de gaz naturel marchand
a diminué de 0,7 % et les ventes intérieures, de 4,7 %.

Pétrole brut et gaz naturel
Février 004 Février 2005 Février 2004

à
février 2005

en milliers de mètres cubes var. en %

Pétrole brut et
hydrocarbures1

Production 12 199,8 10 736,9 -12,0
Exportations 7 141,6 6 305,1 -11,7
Importations2 4 263,1 4 924,7 15,5
Aux raffineries 8 854,5 9 122,7 3,0

en millions de mètres cubes var. en %

Gaz naturel3

Production
de gaz
marchand 14 062,4 13 673,7 -2,8

Exportations 8 767,5 8 938,0 1,9
Ventes

intérieures4 8 403,1 7 898,4 -6,0

Janvier à
février 2004

Janvier à
février 2005

Janvier-février 2004 à
janvier-février 2005

en milliers de mètres cubes var. en %

Pétrole brut et
hydrocarbures1

Production 24 815,6 22 955,3 -7,5
Exportations 15 128,6 13 939,7 -7,9
Importations2 8 890,8 9 560,7 7,5
Aux raffineries 18 633,4 18 335,5 -1,6

en millions de mètres cubes var. en %

Gaz naturel3

Production
de gaz
marchand 29 327,7 29 114,8 -0,7

Exportations 18 145,0 18 969,8 4,5
Ventes

intérieures4 18 205,8 17 351,0 -4,7

1. La différence entre l’utilisation et l’approvisionnement provient, entre autres
raisons, des variations des stocks et de la consommation de l’industrie
pétrolière.

2. Il s’agit du pétrole brut en provenance des pays étrangers reçu par les
raffineries canadiennes. Les chiffres diffèrent de ceux de la Division du
commerce international, en raison du manque de synchronisme de l’arrivée
des documents et de l’inclusion des importations entrant au Canada pour
être exportées à nouveau.

3. La différence entre l’utilisation et l’approvisionnement provient, entre autres
causes, des variations des stocks, du carburant utilisé par les gazoducs, des
pertes dans les gazoducs et des fluctuations de pression dans les réseaux.

4. Incluent les ventes directes.
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Données stockées dans CANSIM : tableaux 126-0001
et 131-0001.

Définitions, sources de données et méthodes :
numéro d’enquête 2198.

Il est possible d’obtenir des données provinciales
provisoires pour février 2005.

Pour plus de renseignements ou pour en savoir
davantage sur les concepts, les méthodes et la
qualité des données, communiquez avec l’agent de
diffusion au (613) 951-9497 ou composez sans frais
le 1 866 873-8789 (energ@statcan.ca), Division de la
fabrication, de la construction et de l’énergie.
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Nouveaux produits

Analyse économique documents sur la
méthodologie : Comptes nationaux : L’intégration
des comptes canadiens de productivité au Système
de comptabilité nationale : situation actuelle et
défis à venir, no 4
Numéro au catalogue : 11F0026MIF2005004
(gratuit).

Regards sur l’industrie agro-alimentaire et la
communauté agricole, avril 2005
Numéro au catalogue : 21-004-XIF
(gratuit).

Stocks de viandes froides et congelées, avril 2005
Numéro au catalogue : 23-009-XIF
(gratuit).

Statistiques de porcs, 2005, vol. 4, no 2
Numéro au catalogue : 23-010-XIF
(gratuit).

Les prix sont en dollars canadiens et n’incluent
pas les taxes de vente. Des frais de livraison
supplémentaires s’appliquent aux envois à
l’extérieur du Canada.

Les numéros au catalogue se terminant par : -XWF,
-XIB ou -XIF représentent la version électronique offerte
sur Internet, -XMB ou -XMF, la version microfiche, -XPB
ou -XPF, la version papier, -XDB ou -XDF, la version
électronique sur disquette et –XCB ou -XCF, la version
électronique sur CD-ROM.

Pour commander les produits

Pour commander par téléphone, ayez en main :
• Le titre • Le numéro au catalogue • Le numéro de volume • Le numéro de l’édition • Votre numéro de carte de crédit.

Au Canada et aux États-Unis, composez le : 1 800 267-6677
Pour les autres pays, composez le : 1 613 951-7277
Pour envoyer votre commande par télécopieur,

composez le : 1 877 287-4369
Pour un changement d’adresse ou pour connaître

l’état de votre compte, composez le : 1 800 700-1033

Pour commander par la poste, écrivez à : Gestion de la circulation, Division de la diffusion, Statistique Canada, Ottawa, K1A 0T6.
Veuillez inclure un chèque ou un mandat-poste à l’ordre du Receveur général du Canada/Publications. Au Canada, ajoutez 7 % de TPS
et la TVP en vigueur.

Pour commander par Internet, écrivez à : infostats@statcan.ca ou téléchargez la version électronique en vous rendant au site Web
de Statistique Canada (www.statcan.ca). À la page Nos produits et services, sous Parcourir les publications Internet, choisissez Payantes.

Les agents libraires agréés et autres librairies vendent aussi les publications de Statistique Canada.
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Bulletin officiel de diffusion des données de Statistique Canada

Numéro au catalogue 11-001-XIF.

Publié tous les jours ouvrables par la Division des communications, Statistique Canada,
Immeuble R.-H.-Coats, 10e étage, section G, Ottawa, K1A 0T6.

Pour consulter Le Quotidien sur Internet, visitez notre site à l’adresse http://www.statcan.ca.
Pour le recevoir par courrier électronique tous les matins, envoyez un message à
listproc@statcan.ca. Laissez en blanc la ligne de l’objet. Dans le corps du message,
tapez : subscribe quotidien prénom et nom.

Publication autorisée par le ministre responsable de Statistique Canada. © Ministre de
l’Industrie, 2004. Il est permis de citer la présente publication dans les journaux et les
magazines ainsi qu’à la radio et à la télévision à condition d’en indiquer la source : Statistique
Canada. Toute autre forme de reproduction est permise sous réserve de mention de la source,
comme suit, dans chaque exemplaire : Statistique Canada, Le Quotidien, numéro 11-001-XIF
au catalogue, date et numéros de page.
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